
GAËL QUIRANTE, 
postier licencié et syndicaliste

SELMA LABIB, 
conductrice de bus

Liste soutenue par 
les porte-parole 
du NPA-R :

npa-revolutionnaires.org
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Notre liste complète est à retrouver en ligne !

Sans notre travail, les « puissants » ne sont 
rien, ensemble nous pouvons tout bloquer ! 

Les gouvernements emploient la force contre les tra-
vailleurs migrants, comme le fait Trump. À Toulouse aussi, la po-
lice est omniprésente dans certains quartiers et multiplie les 
contrôles, avec parfois des conséquences dramatiques, comme 
la mort de Bilal il y a un an. La guerre contre les immigrés, c’est 
la guerre contre tous les travailleurs pour nous diviser et nous 
attaquer. Mais la riposte de la population de Minneapolis pour 
défendre les immigrés montre la voie : accueil et protection des 
sans-papiers, barrages contre les flics et appels à la grève. Ici, 
contre Macron et les patrons, nous pouvons aussi nous organiser.

Après la lutte contre la loi Travail sous Hollande, puis la 
révolte des Gilets jaunes, il y a eu la lutte pour les retraites en 
2019 et en 2023, avec des manifestations imposantes et déter-
minées. Elles ont inquiété le pouvoir sans le faire craquer parce 
que les travailleurs en ont laissé la direction à une intersyndicale 
suspendue aux débats parlementaires. Seul un mouvement d'en-
semble, une grève générale où les travailleurs décident de leur 
lutte, peut changer la situation : c’est nous qui nous battons, 
c’est nous qui décidons !

Notre liste est composée d’ouvriers, employés, soignants, 
enseignants, étudiants, en activité, en retraite ou au 
chômage. À l’image des millions qui produisent toutes 

les richesses. Qui est essentiel au fonctionnement de la société ? 
Qui aide, soigne, nettoie, produit ce qui est utile à tous ? C’est 
grâce à nous, les travailleurs et travailleuses, que la société fonc-
tionne, face à un patronat uniquement soucieux de ses profits.

Aujourd’hui, c’est partout l’augmentation des budgets mi-
litaires au détriment des budgets sociaux (éducation, loge-
ments, santé…). À Toulouse, l'aéronautique fait  la fierté de la 
ville. Mais Airbus et Thalès,  ce sont aussi leurs branches mili-
taires, qui cherchent à fusionner pour que Toulouse devienne un 
pôle de fabrication d'engins de mort. L'industrie de l'aéronau-
tique fait des milliards de bénéfices pendant que les urgences 
piétonnes du CHU ferment faute de personnel. Macron et ses 
généraux nous préparent à la nécessité de mener les guerres 
qu’ils décideront. Nous connaissons la musique : ce sont toujours 
les classes populaires qui se serrent la ceinture et qu’on envoie 
au casse-pipe pour défendre les profits des banquiers et des 
industriels !

Nous représentons dans ces élections les travailleurs et 
travailleuses qui relèvent la tête, luttent et résistent contre une 
barbarie impérialiste de plus en plus menaçante et guerrière.

Votez et faites voter pour la liste 
Toulouse ouvrière et révolutionnaire !
Pour que les travailleuses et 
travailleurs décident de tout. 

Élections municipales 2026  

Toulouse

Guillaume SCALI : J'ai 37 ans et je suis ouvrier 
sur les chaînes d'assemblage de l'aéronautique depuis 
bientôt 10 ans. Je me bats tous les jours contre ce qui 
nous divise et sert le patronat : racisme, sexisme, 
recours systématique à la sous-traitance mais aussi 
intérim à rallonge au lieu d'embaucher. Dans la « capitale 
de l'aéronautique », je ne crains  pas d'affirmer : les 
patrons du secteur ne sont pas nos amis.

Nathanaëlle LOUBET : J'ai 29 ans et 
j'enseigne en lycée à Toulouse. Je constate le manque de 
moyens pour l'éducation budget après budget. La 
priorité  du gouvernement est claire : multiplier les           
« classes défense » et faire venir des militaires dans nos 
établissements. On demande à l'Éducation nationale de 
recruter les futurs soldats. Refusons l'embrigadement 
des élèves !

Ouvrier dans 
l'aéronautique

Enseignante en lycée

Guillaume SCALI Nathanaëlle LOUBET
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Pour nous contacter :
toulouse@npa-revolutionnaires.org
@npa_revo_toulouse

→ 400 EUROS NET D’AUGMENTATION POUR 
TOUTES ET TOUS

→ PAS DE SALAIRE, PENSION OU ALLOCATION IN-
FÉRIEURS À 2 000 EUROS NETS

→ INTERDICTION DES LICENCIEMENTS et 
des suppressions de postes, dans le public et le 
privé

→ RÉGULARISATION DE TOUS LES SANS-
PAPIERS, droit de vote pour tous à toutes les 
élections, liberté de circulation et d’installa-
tion !

Face aux guerres qui menacent, 
débarrassons-nous du capitalisme

Guerre en Ukraine, génocide à Gaza, agressions et 
menaces militaires de Trump... Les rivalités entre grandes 
puissances mettent déjà le monde à feu et à sang. Mais, 
partout dans le monde, nous sommes des millions, 
frères et sœurs de lutte, à nous opposer à ce monde 
d'injustices et de barbarie. L’espoir est du côté des ma-
nifestants en soutien au peuple palestinien dont nous 
sommes, des révoltés en Iran, au Maroc, au Népal ou à 
Madagascar, de la population aux États-Unis qui lutte 
contre la police anti-immigration de Trump. Travailleurs 
de tous les pays, unissons-nous !

Au venin raciste de l’extrême droite et des gouverne-
ments successifs depuis 40 ans, notamment contre les mu-
sulmans ou supposés l’être, à toutes les formes de nationa-
lisme et de protectionnisme qui ne protègent que les exploi-
teurs du travail humain, à toutes les politiques anti-ouvrières 
réactionnaires qui voudraient ériger des murs et des fron-
tières entre les travailleurs, il faut opposer la solidarité du 
monde du travail ainsi que des perspectives révolutionnaires 
et internationalistes. 

→Voter et faire voter « Toulouse 
ouvrière et révolutionnaire » :

● C’est exprimer son rejet des amis de Macron et de 
tous ceux qui rêvent d’être à sa place, à droite ou à l’ex-
trême droite, pour servir la rapacité des patrons.

● C’est dire qu'il faut s'organiser pour combattre le 
capitalisme. La gauche n’aspire qu’à gérer les affaires de 
nos exploiteurs et n’hésite pas à nous imposer elle-même 
les sacrifices exigés par la bourgeoisie. 

● C’est affirmer en priorité nos espoirs dans les mo-
bilisations et l’organisation des exploités et des opprimés 
qui n’ont jamais pu compter que sur leurs propres forces 
pour bouleverser le monde.

Dans les conseils municipaux, nos élus seront la voix des 
classes populaires. Ils seront au service des luttes 
sociales et politiques nécessaires pour le droit au 
logement, le droit à l’éducation, l’accès à la santé 
et à des transports fiables et gratuits, mais aussi 
pour un monde sans misère et sans guerre.   ■

Face à la brutalité capitaliste, 
il faut renforcer les révolutionnaires

Dans ces élections municipales, les partis institutionnels 
qui briguent la gestion capitaliste des grandes villes ont le culot 
de faire campagne pour des cités plus fleuries et plus apaisées. 
Des fleurs… côté jardin ! Mais des bombes côté cour : tous sou-
tiennent l’augmentation des budgets militaires et le pouvoir de 
milliardaires qui possèdent tout. 

À tous les niveaux du pouvoir, PS et EELV mènent ou ont 
mené des politiques anti-ouvrières. La France insoumise sème 
l’illusion d’un capitalisme à « visage humain » sans s’attaquer à 
la racine du mal : le pouvoir exorbitant que possèdent les capi-
talistes de décider de ce qui est produit et comment, sur les dos 
des travailleurs. Nous défendons au contraire une société com-
muniste débarrassée de toute forme d’exploitation et d’oppres-
sion.

Le vote ouvrier et révolutionnaire, c’est le 
vote de la révolte et de l’espoir

Ce n’est pas un bulletin de vote qui changera notre sort. Le 
jeu est truqué. Les Arnault, Dassault, Mulliez, Saadé, Bolloré et 
bien d’autres, milliardaires et exploiteurs du monde entier, ne 
sont pas élus, mais ce sont eux qui font la loi, celle du plus fort, 
à l’image de leur ami Trump. C’est la dictature du capital. À nous 
de lui opposer la force des travailleurs, celle que nous donne 
notre nombre et notre place pour faire tourner cette société. 
Nous pouvons aussi compter sur la jeunesse qui, dans bien des 
pays du monde, se révolte et veut en finir avec une société ma-
lade du capitalisme et de ses guerres incessantes.


